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*************************** 
ÉDITORIAL: 

 Carême 2024

Le Carême est un temps de libération. C'est le moment favorable pour nous libérer de tout ce 
qui nous empêche d'aller vers Dieu et vers les autres. Durant ces quarante jours, nous n'avons 
rien d'autre à faire que d'aimer. Et Jésus est là pour nous ouvrir le chemin. Nous vivons dans 
un monde imprégné par la violence, l'indifférence et le rejet de toute référence religieuse. 
A travers notre témoignage, tous doivent pouvoir reconnaître que le Règne de Dieu s'est 
approché. 

Pour nous y aider, le carême nous propose trois pratiques : le jeûne, la prière, l’aumône.

- Le jeûne. Il a souvent pour nous le goût négatif de la dépendance. En réalité il est fait pour  
aider à prendre conscience de l’essentiel. Il est fait pour purifier nos désirs. Jeûner c’est nous  
éloigner de tout ce qui nous écarte de nous-mêmes, de nos vrais désirs. Jeûner c’est donc 
retrouver l’essentiel, c’est se retrouver. Un retournement, une conversion.

- Prier consiste à se présenter devant Dieu, à lui donner la place qu’il mérite, à reconnaître 
notre humanité et par là à admettre et à accepter nos limites. Prier c’est donc nous tourner  
vers Dieu pour tout partager avec lui. Un retournement, une conversion.

- Faire l’aumône, c’est reconnaître que nous ne sommes pas seuls au monde. Nous avons 
besoin des autres, les autres ont besoin de nous. Alors donnons de ce que nous avons, pas  
forcément de l’argent. Donnons du courage, de la joie, donnons à manger, donnons la parole 
aux muets et à ceux que l’on force au silence. Faire l’aumône consiste à reconnaître l’impor-
tance de notre prochain. Un retournement, une conversion. 

C'est dans ce sens que nous répondrons à l'appel du Saint Père, le pape François, dans son 
message de Carême 2015, qui  retient notre attention sur la tentation de l'indifférence. " Nous 
sommes tous soumis à la tentation de l'indifférence. L’indifférence envers son prochain et 
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envers  Dieu  est  une  tentation  réelle  même  pour  nous  chrétiens.  Cette  attitude  égoïste,  
d’indifférence, a pris aujourd’hui une dimension mondiale, au point que nous pouvons parler  
d’une mondialisation de l’indifférence. Le Carême constitue un temps propice pour manifes-
ter notre préoccupation envers l'autre, par un geste, même petit mais concret, témoignant 
notre participation à notre humanité commune". 

Dans cet esprit, la démarche à laquelle nous invite "Entraide et Fraternité" est de nous mobili -
ser,  comme chaque année, à contribuer pour construire un monde plus juste. Cette année, 
notre attention se tournera vers la République démocratique du Congo. Quel injuste para-
doxe : la République démocratique du Congo est l’un des pays les plus riches de la planète ; il  
regorge de richesses minières dont nos outils technologiques sont friands. Et pourtant, ses 
habitants sont parmi les plus pauvres. Au centre de ce paradoxe, l’appât du gain qui attise la 
convoitise et donc la guerre dans l’Est du pays. Les populations de l’Est du Congo sont sous 
occupation étrangère et ont besoin de chacun de nous pour être libérées. Ne restons pas 
indifférents à leur souffrance.

Abbé Faustin

*******

Qu’est-ce que le Mercredi des Cendres ?

Le Mercredi des Cendres, premier jour du Carême, est marqué par l’imposition des cendres : 
le prêtre dépose un peu de cendres sur le front de chaque fidèle, en signe de la fragilité de  
l’homme, mais aussi de l’espérance en la miséricorde de Dieu.
En 2024, il est fêté le mercredi 14 février. 
On trouve déjà le symbolisme des cendres dans l’Ancien Testament. Il évoque globalement la 
représentation  du péché et  la  fragilité  de  l’être.  On  peut  y  lire  que  quand  l’homme  se 
recouvre de cendres, c’est qu’il veut montrer à Dieu qu’il reconnaît ses fautes. Par voie de 
conséquence, il demande à Dieu le pardon de ses péchés : il fait pénitence.
Un symbole de renaissance
Tous, nous faisons l’expérience du péché. Comment s’en dégager ? Jésus nous apprend que 
nous serons victorieux du péché quand nous aurons appris par l’Evangile à remplacer le feu 
du mal par le feu de l’Amour. Car le feu qui brûle ce jour détruit d’abord mais, en même 
temps, ce feu éclaire, réchauffe, réconforte, guide et encourage.
La cendre est appliquée sur le front pour nous appeler plus clairement encore à la conversion, 
précisément par le chemin de l’humilité. La cendre, c’est ce qui reste quand le feu a détruit la  
matière dont il s’est emparé. Quand on constate qu’il y a des cendres, c’est qu’apparemment 
il  ne  reste  plus  rien  de  ce  que  le  feu  a  détruit.  C’est  l’image  de  notre  pauvreté.  Mais  
les cendres peuvent aussi fertiliser la terre et la vie peut renaître sous les cendres.
Tout  en  le  marquant,  le prêtre dit  au  fidèle  :  « Convertissez-vous  et  croyez  à  la  Bonne 
Nouvelle ». L’évangile de ce jour est un passage de saint Matthieu – chapitre 6, versets 1 à 6 
et 16 à 18 – qui incite les fidèles à prier et agir, non pas de manière orgueilleuse et ostenta-
toire, mais dans le secret de leur cœur.
Le rite communautaire des Cendres ouvre le temps du Carême, « le temps de la recherche du 
100% pur Dieu ».
https://eglise.catholique.fr/

Texte suggéré par Claudine Devroede

*******
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Pôle Spiritualité

CONFERENCES DE CARÊME 2024

Mercredi à19h00

21/02 : Apprends-nous, Seigneur, à prier Diacre Germain Deridder
28/02 : Comprendre le jeûne Père Francis Goossens
06/03 : Le purgatoire existe-t-il ? Père Alain de Maere
13/03 :  Le rôle de l’humilité dans la vie Père Théophile Kisalu
20/03 :  Dieu n’est pas mort Projection du film  

Chapelle Marie-Médiatrice à Bierghes (1430) - Place Léopold Nuttinck 5 - Participation libre.

Le carême, un temps de combat spirituel

Le père Jacques de Longeaux, curé de la paroisse St-Pierre-du-Gros-Caillou à Paris, commente 
les trois tentations de Jésus au désert.  La tentation n’est pas le péché, mais elle vient du 
diable: le carême est un temps de combat spirituel contre le Tentateur.

Jésus a été tenté. On peut même penser qu’il a été, en tant qu’homme, celui d’entre nous qui 
a été le plus soumis à la tentation. Cette pensée nous heurte ? Ne pensons-nous pas sponta-
nément que les saints parvenus au plus haut degré de sainteté ne sont plus affrontés à la 
tentation, qu’ils ont accédé à un état de paix spirituelle et morale exempt de tout combat ? 
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Combien plus Jésus ! Or ce n’est pas ce que nous disent les évangélistes. Jésus va au désert où 
il sera violemment tenté par le diable, comme le dit l’évangile de Luc (Lc 4, 1-13) . Il le sera 
toute sa vie, jusque sur la Croix. Satan se moque de lui par la bouche des grands-prêtres et des 
scribes : « Qu’il descende maintenant de la croix, le Christ, le roi d’Israël ; alors nous verrons et 
nous  croirons »  (Mc  15,  31).  Jésus  aurait  pu  le  faire,  il  est  tenté  de  le  faire :  mais  alors 
comment aurait-il sauvé le monde, comment nous aurait-il libéré des filets du péché et de la 
mort ?

Les trois tentations

La tentation vient du diable. En elle-même, elle n’est pas un péché. Le péché commence dès 
l’instant  où l’on prête l’oreille  à  la  tentation,  où on la  laisse s’introduire en nous,  où l’on 
commence à y consentir. Or Jésus ne consent absolument pas à la tentation. Aux assauts du 
tentateur dans le désert il oppose le rempart de la Parole de Dieu. Les trois tentations de Jésus 
comprennent selon saint Luc « toutes les formes de tentations ». Elles correspondent aux trois 
tentations d’Israël dans le désert, pendant l’Exode.

C’est la tentation d’inversion des valeurs lorsque l’on place les biens matériels, les biens de 
consommation, l’avoir, au-dessus des biens spirituels.

Premièrement, changer les pierres en pain fait penser aux lamentations du peuple qui craint 
de mourir de faim. En réponse, Dieu fait tomber la manne et pleuvoir les cailles (Ex, 16 ; Nb, 
11). C’est la tentation d’inversion des valeurs lorsque l’on place les biens matériels, les biens 
de consommation, l’avoir, au-dessus des biens spirituels. Deuxièmement, recevoir le pouvoir 
et la gloire de tous les royaumes de la terre à condition de se prosterner devant le diable, fait  
penser à Israël qui se fabrique un veau d’or et se prosterne devant lui pendant que Moïse est 
sur le sommet du mont Sinaï (Ex, 32) : c’est l’éternelle tentation de l’idolâtrie et du pouvoir. 
Enfin, se jeter du plus haut point du Temple pour vérifier qu’il est bien fils de Dieu et que son 
Père enverra ses anges pour le protéger de la chute, fait penser à Israël qui doute de Dieu à 
Massa et Mériba, qui le met à l’épreuve (cf. Ex 17, 1-7) : « Dieu est-il avec nous, oui ou non ? » 
C’est la tentation contre la foi lorsque l’on traverse une épreuve et que Dieu semble se taire. 
C’est la tentation de tout savoir du projet de Dieu au lieu de Lui faire confiance.

Démasquer le Tentateur

En remontant plus loin, au récit biblique de l’origine humaine, nous lisons qu’Ève et Adam, 
après avoir laissé le serpent instiller dans leur esprit le doute au sujet de Dieu, ont cédé à une 
triple convoitise : « La femme s’aperçut que le fruit de l’arbre [celui de la connaissance du bien 
et du mal] devait être savoureux, qu’il était agréable à regarder et qu’il était désirable, cet 
arbre, puisqu’il donnait l’intelligence » (Gn 3, 6). La convoitise est la racine du péché, la porte 
d’entrée de la tentation. Jésus ne cède ni à la convoitise de l’avoir, ni à celle du pouvoir, ni à 
celle du savoir. Jésus affronte le tentateur, le diable, sur son terrain. Il accepte d’être soumis à 
la tentation afin d’être vainqueur là où toute l’humanité a été vaincue en Adam et Ève ; afin 
d’être fort là où Israël a été faible. C’est pourquoi, par son combat, il sauve Israël et l’humanité 
tout entière du péché et de la mort. Cette victoire sera définitivement remportée par sa mort 
sur la Croix et sa résurrection le troisième jour. 

Pendant le temps du Carême nous sommes appelés à mener plus intensément  le combat 
spirituel contre le tentateur qui encore et toujours cherche à nous éloigner de Dieu, à faire 
que nous nous révoltions contre Lui en travestissant son image. Demandons au Seigneur la 
grâce du discernement afin de démasquer le Menteur, de repérer ses ruses, de repousser ses 
manœuvres. Oui, Seigneur « ne nous laisse pas entrer en tentation », ne laisse pas la tentation 
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avoir prise sur nous, ne la laisse pas nous envahir, nous envelopper, nous convaincre, mais 
« délivre-nous du mal ».
Extrait du site Aleteia - mars 2022

Texte suggéré par Liliane Lins

*******
Pôle Santé/Solidarité

Nous  avons  célébré  la  messe  pour  la  journée  mondiale  des  malades  et  les  résidents  du 
home ont pu recevoir le sacrement des malades. La semaine prochaine à l'occasion du mer-
credi des Cendres, durant la messe du jeudi 15 février à 14h30, nous serons marqués par les 
cendres  pendant  la  célébration,  afin  de  nous  préparer  pour  le  début  du  Carême. 
Bon Carême à vous tous !

Vous êtes les bienvenus !

Christine Deneut

*******
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Pôle JEUNES

Réunions des jeunes le samedi après la messe de 18h à Rebecq.
Ce samedi, la messe est animée par les jeunes

Calendrier annuel
 

- Samedi 17 février 2024
- Samedi 16 mars 2024
- Samedi 13 avril 2024
- Samedi 18 mai 2024

*******

Prière : Sur le chemin du Carême

Seigneur, mon Dieu, depuis le jour de mon baptême, je chemine avec Toi.
Tu es l'ami de mes jours de soleil et de mes nuits de brouillard,
C'est Toi que j'ai choisi, aide-moi à T'aimer et à Te rester fidèle !

Toi, jamais Tu ne m'abandonnes,
Tu es la lumière qui m'éclaire, même au cœur des ténèbres.
Tu es la source qui rafraîchit, qui coule en moi et me redonne vie.
Ton amour pour moi est si grand que même la mort ne T'arrête pas.

Tu es le chemin, Tu es la vie nouvelle !
Donne-moi, Seigneur, sur ma route de Carême, d'oser vivre Ta parole,
Celle qui donne vie, celle qui ouvre l'horizon,
Celle qui repousse les ténèbres, celle qui met l'homme debout.

Donne-moi, Seigneur, sur ma route de Carême,
D'oser partager ta parole, avec humilité et vérité.

https://paroisse-chatou.com/

*******
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NOS PAROISSES

REBECQ

Agenda

Chaque jeudi : 14h30, messe au Home d’Arenberg et visite des résidents.
Chaque vendredi : 09h messe suivie de l'adoration du Saint-Sacrement jusqu'à 11h.  Possibili-
té de se confesser.
Le week-end, les messes ont lieu aux heures habituelles : samedi à 18h et dimanche à 10h.
Chaque  mardi  à  17h00,  prière  de  chapelet   chez  Liliane  DUBOIS   (rue  Rastadt  19  1430 
Rebecq).
Mercredi 14/02 : Mercredi des cendres – entrée en Carême ; à 10h, messe et imposition des 
cendres. Imposition des cendres aux messes du Week-end.
Samedi 17/02 : Soirée de partage pour les jeunes après la messe du soir.
Vendredi 08/03 : 20h, Veillée de prière de Taizé pour ouvrir les 24 heures pour le Seigneur.
Samedi 09/03 : de 09h à 18h, journée de prière et d’adoration. Clôture avec la messe du soir

Semaine sainte
Dimanche 24/03 :10:00, messe du jour et bénédiction des rameaux. A  15h30 :  concert de 
l’Harmonie communale dans l’église.
Mardi 26/03 : 19:00, sacrement de réconciliation en UP à Bierghes.
Jeudi Saint 28/03 : 19:00, célébration de la Cène du Seigneur et adoration, ensemble avec la 
paroisse de Quenast. Participation des enfants de la catéchèse.
Vendredi Saint 29/03 : à15:00 chemin de croix à Rebecq ; à 19:00 célébration de la Passion du 
Seigneur à  Rebecq.
Samedi Saint 30/03 :20:00, messe de la Vigile pascale.
Dimanche 31/03 : 10:00, messe du Jour de Pâques.

Nos joies :

En ces mois de mars et avril : 
-Baptême des enfants  VAN VEDERVELDE  Lya et  FEITO SACCHETO Cellianna

Nos peines :

Aux  mois  de  janvier  et  février,  nous  avons  célébré  les  funérailles  de  GIGANTE  Giovanni,  
DEVRIESE  Gilberte,  DEWAELE  Jacqueline,  HAINAUT Bruno,  PAUWELS  Jacques,  VAN HYFTE 
Véronique, DUBOIS Francis et DEJONGHE Marie-Louise. Que le Seigneur les accueille dans son 
royaume, leur montre sa lumière et leur donne sa paix.

Votre curé, Faustin MWEZE
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BIERGHES/WISBECQ

MERCREDI DES CENDRES
14.02 à 18h à Bierghes

CHEMIN DE CROIX
Chaque vendredi du carême à 15h suivit de la messe à Wisbecq

Partage Biblique - 06 et 20 - 19h30 à Bierghes

Intentions de messes

Bierghes 
10.02 - 18h : Pour l’anniversaire du décès de Roger Lins 
                               et son épouse Odile Caron
Wisbecq
04.02 - 10h30 : Pour Stanislaw Pac et  Claude Visette.
11.02 - 10h30 : Pour Vittoria et Onorio et Domenica.
18.02 - 10h30 : Pour Gilbert  Lucchese.
25.02 - 10h30 : Pour Fiorina et Vittorio et Adelina.

« L’humilité est l’effacement de l’amour devant l’être aimé, (.) Ce vide que l’on fait en soi pour 
L’accueillir dans une transformation de tout soi-même en amour ».  Maurice Zundel

Abbé Josef Pac

QUENAST

Agenda : 

Mercredi 14 février : Mercredi des Cendres. Messe à 18h00
Dimanche 18 février : messe des familles en UP.
Samedi 24 février de 12h00 à 17h00 : Adoration du St Sacrement

Intentions de Messe pour le mois de février

les 7, 11, 18, 21, 23, 28 : Remy Quiva
les 2, 16, 25, 26 : M.F. Hanor
le 4 : P Bacquart
 

 Abbé Robert Mangala
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L'unité pastorale sur le web :

Site web de la paroisse Saint-Géry : www.paroissesaintgeryrebecq.be
Vous y trouverez aussi les informations relatives à notre unité pastorale.
Ce site est régulièrement mis à jour.

Horaire des messes en radio, télévision et sur Facebook :

Voici quelques suggestions en ce qui concernent les messes que l’on peut suivre (direct ou différé) en  
radio, télévision ou sur Facebook.

 Messes dominicales :
◦ 11h00 : RTBF La Première (en radio) ;
◦ 11h00 : RTBF La Deux (en TV) ;
◦ autres propositions : voir egliseinfo.

 Messes de semaine :
◦ 18h15 : KTO en TV (Proximus 215, Voo 147, Orange 98) ;
◦ 19h00 : 1RCF en radio ou sur smartphone via son application ;
◦ autres propositions : voir egliseinfo.

Diffusion du bulletin d’information :

Le bulletin d’information de notre Unité Pastorale a été conçu pour être transmis en format PDF.

Si vous connaissez des personnes qui aimeraient recevoir notre bulletin d’information, merci de nous 
communiquer leurs coordonnées :

 version numérique : à jc.flemal@skynet.be ;
 version papier : communiquer l’adresse postale

◦ pour Rebecq : à jc.flemal@skynet.be ;
◦ pour Quenast : à robertmangala@yahoo.fr ;
◦ pour Wisbecq : à ziutekbel@gmail.com ;
◦ pour Bierghes : à ll.dd@skynet.be.

Pour nous contacter :
 

Bierghes/Wisbecq Quenast Rebecq
Curé : Père Josef Pac Curé : Père Robert Mangala Curé : Père Faustin Mweze
Tél : 067/670 338 
GSM : 0472/499 160

GSM : 0496/879 164 Tél : 067/443 289
 GSM : 0470/655 418

9
 

mailto:ll.dd@skynet.be
https://www.egliseinfo.be/
https://rcf.be/category/belgique
https://www.egliseinfo.be/
../AppData/Local/Temp/pid-11964/www.paroissesaintgeryrebecq.be

	***************************
	Le père Jacques de Longeaux, curé de la paroisse St-Pierre-du-Gros-Caillou à Paris, commente les trois tentations de Jésus au désert. La tentation n’est pas le péché, mais elle vient du diable: le carême est un temps de combat spirituel contre le Tentateur.
	Jésus a été tenté. On peut même penser qu’il a été, en tant qu’homme, celui d’entre nous qui a été le plus soumis à la tentation. Cette pensée nous heurte ? Ne pensons-nous pas spontanément que les saints parvenus au plus haut degré de sainteté ne sont plus affrontés à la tentation, qu’ils ont accédé à un état de paix spirituelle et morale exempt de tout combat ? Combien plus Jésus ! Or ce n’est pas ce que nous disent les évangélistes. Jésus va au désert où il sera violemment tenté par le diable, comme le dit l’évangile de Luc (Lc 4, 1-13) . Il le sera toute sa vie, jusque sur la Croix. Satan se moque de lui par la bouche des grands-prêtres et des scribes : « Qu’il descende maintenant de la croix, le Christ, le roi d’Israël ; alors nous verrons et nous croirons » (Mc 15, 31). Jésus aurait pu le faire, il est tenté de le faire : mais alors comment aurait-il sauvé le monde, comment nous aurait-il libéré des filets du péché et de la mort ?
	Les trois tentations
	La tentation vient du diable. En elle-même, elle n’est pas un péché. Le péché commence dès l’instant où l’on prête l’oreille à la tentation, où on la laisse s’introduire en nous, où l’on commence à y consentir. Or Jésus ne consent absolument pas à la tentation. Aux assauts du tentateur dans le désert il oppose le rempart de la Parole de Dieu. Les trois tentations de Jésus comprennent selon saint Luc « toutes les formes de tentations ». Elles correspondent aux trois tentations d’Israël dans le désert, pendant l’Exode.
	C’est la tentation d’inversion des valeurs lorsque l’on place les biens matériels, les biens de consommation, l’avoir, au-dessus des biens spirituels.
	Premièrement, changer les pierres en pain fait penser aux lamentations du peuple qui craint de mourir de faim. En réponse, Dieu fait tomber la manne et pleuvoir les cailles (Ex, 16 ; Nb, 11). C’est la tentation d’inversion des valeurs lorsque l’on place les biens matériels, les biens de consommation, l’avoir, au-dessus des biens spirituels. Deuxièmement, recevoir le pouvoir et la gloire de tous les royaumes de la terre à condition de se prosterner devant le diable, fait penser à Israël qui se fabrique un veau d’or et se prosterne devant lui pendant que Moïse est sur le sommet du mont Sinaï (Ex, 32) : c’est l’éternelle tentation de l’idolâtrie et du pouvoir. Enfin, se jeter du plus haut point du Temple pour vérifier qu’il est bien fils de Dieu et que son Père enverra ses anges pour le protéger de la chute, fait penser à Israël qui doute de Dieu à Massa et Mériba, qui le met à l’épreuve (cf. Ex 17, 1-7) : « Dieu est-il avec nous, oui ou non ? » C’est la tentation contre la foi lorsque l’on traverse une épreuve et que Dieu semble se taire. C’est la tentation de tout savoir du projet de Dieu au lieu de Lui faire confiance.
	Démasquer le Tentateur
	En remontant plus loin, au récit biblique de l’origine humaine, nous lisons qu’Ève et Adam, après avoir laissé le serpent instiller dans leur esprit le doute au sujet de Dieu, ont cédé à une triple convoitise : « La femme s’aperçut que le fruit de l’arbre [celui de la connaissance du bien et du mal] devait être savoureux, qu’il était agréable à regarder et qu’il était désirable, cet arbre, puisqu’il donnait l’intelligence » (Gn 3, 6). La convoitise est la racine du péché, la porte d’entrée de la tentation. Jésus ne cède ni à la convoitise de l’avoir, ni à celle du pouvoir, ni à celle du savoir. Jésus affronte le tentateur, le diable, sur son terrain. Il accepte d’être soumis à la tentation afin d’être vainqueur là où toute l’humanité a été vaincue en Adam et Ève ; afin d’être fort là où Israël a été faible. C’est pourquoi, par son combat, il sauve Israël et l’humanité tout entière du péché et de la mort. Cette victoire sera définitivement remportée par sa mort sur la Croix et sa résurrection le troisième jour. 
	Pendant le temps du Carême nous sommes appelés à mener plus intensément le combat spirituel contre le tentateur qui encore et toujours cherche à nous éloigner de Dieu, à faire que nous nous révoltions contre Lui en travestissant son image. Demandons au Seigneur la grâce du discernement afin de démasquer le Menteur, de repérer ses ruses, de repousser ses manœuvres. Oui, Seigneur « ne nous laisse pas entrer en tentation », ne laisse pas la tentation avoir prise sur nous, ne la laisse pas nous envahir, nous envelopper, nous convaincre, mais « délivre-nous du mal ».
	Extrait du site Aleteia - mars 2022

